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Le Rassemblement pour le
Gabon (RPG) a procédé à
sa rentrée des classes le
week-end écoulé  à Petit-
Paris. Le président de ce
parti, qui a placé l’événe-
ment sous le thème du
changement, s'est montré
très critique à l'endroit de
ses alliés du pouvoir actuel.

LE Rassemblement pour leGabon (RPG) a fait sa rentréepolitique samedi dernier à

son siège  de Petit‐Paris. Mi‐litants et sympathisants ont,autour de leur présidentPaul Mba Abessole, ont prisd'assaut les lieux à cette oc‐casion. Le thème de cetterentrée : « Le changement ».L'objectif était donc de "ixerles orientations par rapportaux événements politiques àvenir. Non sans revenir surle dernier conseil national.Parmi les invités, on a noté laprésence du Porte‐parole dela Majorité républicaine etsociale pour l’émergence,Guy‐Christian Mavioga, parailleurs président du Blocdémocratique chrétien (BDC). Face à ses troupes, le Rpé‐ giste en chef a af"iché sa dé‐termination a ancré dans lesesprits des uns et des autres,le changement comme modeobligatoire pour le Gabon. Ace titre, il a dé"ini le conceptchoisi par le RPG pour cetterentrée politique. Ainsi, a t‐ildit, ‘’ le changement n’est pas
seulement un passage d’une
situation à une autre, mais à
une autre situation meilleure.
C’est à cette dé!inition que
nous, rassembleurs, nous
nous identi!ions’’. Adoptant laposture d'un prêtre faisantson homélie, Mba Abessole,d’un ton fermé et empreintde déception a présenté la si‐tuation actuelle du pays quitraduit, selon lui, la caducitédu système politique enplace. Un modèle avec lequelil a invité ses militants, voirele peuple gabonais, à rom‐pre. ‘’ Nous devons nous sépa-
rer de la situation actuelle
caractérisée par une crise gé-
néralisée dans le monde. Elle

est aussi nationale, c’est-à-
dire interne à chaque pays,
interne à notre pays, le
Gabon’’.Au niveau national, le natifd’Ayemawoula a estimé quele domaine politique reste leplus endommagé car, ‘’ il
reste celui où nous avons le
plus de lacunes’’. C’est fort decela que ce domaine a consti‐tué la trame du discours duprésident Mba Abessole,étant entendu que, a‐t‐il dit, ‘’
c’est à ce niveau que se pren-
nent les décisions de base
d’un pays moderne’’.En effet, le numéro un duRPG a mis au goût du jour, lacrise ‘’généralisée’’ quitouche tous les partis poli‐tiques (majorité et opposi‐tion) au Gabon. Il en veutpour preuve leur mode defonctionnement. Pour illus‐trer ses propos, le cas de laformation politique qu’il di‐rige a été relevé, tout commecelui du Parti démocratique

gabonais (PDG) avec tous lescourants qu’il le composentdésormais et, du Centre deslibéraux réformateurs (CLR).Aussi, les concepts opposi‐tion et majorité qui, à l’en‐tendement du RPG sont ‘’
actuellement des mots
trompe-nigauds’’, ont étéévoqués et présentés commefrappés d'usure. La penséede Paul Mba Abessoleconsistait à démontrer qu'iln'y a aucune différence entre
‘’un opposant dont on sait
qu’il a des comptes à l’étran-
ger (…) et un majoritaire qui,
actuellement est en train de
vider les caisses (…)’’.De même, le sujet du codeélectoral n’a pas laissé insen‐sible l'orateur. Pour lui, il estquestion d’un ‘’ bricolage’’qui a pour vocation de ‘’ fa-
voriser un camp contre les
autres’’.En clair, c’est fort de ceconstat  que l’ancien prêtre adéduit de la caducité du sys‐tème en place dans tous sesdomaines. Ainsi, l’heure est àune ré"lexion concertée pouraboutir au changement de si‐tuation prônée par le RPG.Mba Abessole pense quepour ce faire, ‘’ ce sont des
gens de différents camps, for-
més, compétents, déterminés
qui peuvent introduire le pays
dans l’innovation. Ces gens
capables de travailler à ce
changement sont de tous les
partis, jeunes et vieux. Ils sont
là, disponibles, ils ne demand-
dent qu’à se mettre debout. Il
faut savoir les repérer’’.

Mba Abessole dénonce la '' caducité '' du système en place
Rentrée politique du Rassemblement pour le Gabon

Martina ADA METOULE
Libreville/Gabon

Mba Abessole lors de 
son intervention.
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une assistance nombreuse a pris part 
a cette cérémonie.
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Le général a été inhumé,
dans son village natal,
Odzip-Andome.

DEPUIS l'annonce du décès,le 22 novembre dernier, àLibreville, de l'ancien chefd'état‐ major des Forces ar‐mées gabonaises (FAG),Jean‐Claude Ella Ekogha, dessuites d'une longue maladie,les villes d'Oyem et Bitam,dans le Septentrion, étaientplongées dans la consterna‐tion. Vendredi dernier, sadépouille a été transférée àOyem, le lendemain, il a étéinhumé sur la terre de sesancêtres au village Odzip‐Andome. Brillant militaire, il est né le5 juin 1954 à Akoakam(Oyem). Il "it ses études pri‐maires et secondaires à lamission catholique d'An‐gone, avant de s'inscrire aucollège Bessieux (Libreville)où il obtient le baccalauréatsérie D en 1974. Après unbref passage à la faculté dessciences de l'Université na‐tionale du Gabon (UNG), ilréussit le concours d'entréeà l’École militaire spécialeSaint‐Cyr (France) et en sortsous‐lieutenant en 1976.De 1979 à 1981, il est chefde section en 3e région mili‐taire à Makokou, comman‐dant de compagnie en 4erégion militaire à France‐ville (1981‐1983), chef decabinet du CEMAT (1983‐1985), directeur du plan etemploi à l'EMGFA(1er/10/1985), chef decorps adjoint au RPG(1er/9/1993), directeur gé‐néral adjoint des opérations(28/3/1994), premier di‐recteur de l’École d'EtatMajor de Libreville qu'il acontribué à créer(1er/10/1997), chef d'état‐major adjoint de l'armée deterre (1er/9/1999), chefd'état‐major de l'armée deterre (2/9/2002), comman‐dant de la Force multinatio‐nale de la Cémac,cumulativement avec sesfonctions de CEMAT

(14/11/2003). Ainsi queconseiller du ministre de laDéfense nationale, chargédes opérations de maintiende la paix et du mécanismed'alerte rapide en Afriquecentrale (30/12/2005), chefde cabinet du ministred'Etat, ministre de la Dé‐fense nationale(26/3/2006), chef d'état‐major général des Forces ar‐mées gabonaises(1er/12/2008), Grandchancelier des ordres natio‐naux (5/3/2015) et en"in,conseiller spécial du prési‐dent de la République,jusqu'à sa mort.  Le général d'armée Ella Eko‐gha a également reçu plu‐sieurs distinctions. A savoir,la  médaille de la reconnais‐sance des forces armées,l'Ordre national du mérite,la Médaille militaire, celle

d'of"icier de l’Étoile équato‐riale. Sur le plan internatio‐nal, il avait été fait Grandof"icier du mérite commu‐nautaire (CEMAC), Cheva‐lier de la Légion d'honneur(France), Commandeur del'ordre de la reconnaissancecentrafricaine, Comman‐deur du Wissam Al IstihkakAl Askari, Commandeur del'ordre national du méritecongolais, Commandeurdans l'ordre du conseil depaix et de sécurité del'Afrique centrale. Tout ré‐cemment, il a reçu les in‐signes de Commandeur del'ordre national de la pan‐thère noire, Grand‐croix del'ordre national de l’Étoileéquatoriale.Le général d'armées Jean‐Claude Ella Ekogha étaitpère d'une nombreuse fa‐mille.

Jean-Claude Ella Ekogha repose
désormais parmi les siens 

Obsèques de l'ancien chef d'état-major
des Forces armées gabonaises

C.O.
Oyem/Gabon

Dans le cadre de l'organisation de l'élection partielle d'undéputé à l'Assemblée nationale dans le troisième siègedu département du Woleu (Canton Kyé), province duWoleu‐Ntem, la Commission électorale nationale auto‐nome et permanente (CENAP) a nommé aux fonctions dePrésident de la commission départementale électoraledu Woleu, Monsieur Yendze Jacob, Magistrat.Par ailleurs, la CENAP a "ixé comme suit le calendrierélectoral :• Date limite de dépôt des déclarations de candidaturesauprès de la commission électorale locale : le samedi 19décembre 2015 à 18 heures.• Ouverture de la campagne électorale : le mercredi 13janvier 2016 à 0 heure.• Clôture de la campagne électorale : le vendredi 22 jan‐vier 2016 à 24 heures.• Convocation du collège électoral : le samedi 23 janvier 2016.Fait à Libreville, le 07 décembre 2015Le  président 
René Aboghe Ella

L'illustre défunt conduit à sa dernière demeure au
quartier Odzip-Andome (Oyem).

Ph
ot

o 
: C

.O
.

Communication de la  (CENAP)


